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les Hiroquois, qu’il tafchaft d’euader la nuit fuiuante,
il emmena auec foy les deux Hiroquois auec deffein,
quand 1'Interprete fe feroit fauué, de les enuoyer a
Monfieur noftre Gouuerneur. Ce pour-parler eftant
rompu, chacun fe retira en fon quartier, 1'Interprete
pafla la nuit auec les Hiroquois, & les deux Hiro-
quois auec les Francois, ce fut a s’enquerir de diuer-
fes nouuelles. Les Hiroquois demandent qu’eft
deuenu vn de leurs foldats fait prifonnier des Fran-
¢ois 1’Automne dernier, 1'Interprete ne voulant pas
leur declarer comme ce pauure miferable auoit efté
bruflé, tafcha de diuertir ce difcours, & d’eluder cette
demande: mais 1'Hiroquois infiftant, il repartit, dites
nous vous autres, qu’eft deuenu le Pere Iogues, & vn
Frangois qui eftoit allé confidément en voftre pays
fous la foy publique: les Hiroquois plus rufez, qu'ils
ne paroiffoient, changerent de notte a cette repartie:
parlons de chofes bonnes, replique 1'vn des deux,
vous verrez bien-toft & vos portes les plus anciens, &
les plus confiderables de noftre pays demander la
paix aux Francois, & pour marque de leur fincerité,
ils ameneront [15] auec eux quelque Hollandois. Il
faut auoiier, qu’'il y a de 1la bonté, & de la fimplicité
parmy les Francois: on écoutoit ces difcours, auec
autant de plaifir que s’il fuffent fortis d’vne bouche,
& d’vn cceur innocent.

Le lendemain comme le Truchement ne s’eftoit
point fauué, foit que les moyens ne s’en fuffent pas
prefentez, ou qu’il euft creu eftre obligé de garder {a
parole, 2 des gens qui n’en ont point, & qui font pro-
feflion de nous furprendre: on fut contraint pour le
degager, de rendre les deux oftages, dont nous eftions
faifis. Les Hiroquois ayans receu leurs gens, du



